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Version 7 – 3. 10. 2023 : 

Traduction faite par Pierre Sydler au moyen des logiciels DEEP L et GOOGLE TRADUCTION 

p. 119-135 du chapitre VI du rapport Commission géodésique suisse de 1894 - 

D’éventuelles corrections sont les bienvenues et seul le document en allemand ci-dessous fait foi : 

 

 

https://www.sgc.ethz.ch/sgc-volumes/sgk-6.pdf 
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                                                                   VI. 

 

Détermination de la latitude et des azimuts de la station Chaumont 

Le point de la station astronomique situé à Chaumont de Pury est proche de la mire nord du cercle 

méridien de l’observatoire de Neuchâtel. Il se compose d’un pilier prismatique de calcaire de 80 cm 

de haut dont la base est un triangle. Un de ses côtés est parallèle au méridien et la pointe opposée 

indique l’ouest. Le centre est matérialisé par un petit trou. Le pilier support cimenté est bétonné        

à 70 cm de profondeur. La partie supérieure est plus basse de 20.33 m que la marque NF 253 

située au pied de la mire nord ce qui donne à la table astronomique une altitude de 1018.57 m. 

La mire nord est constituée d’un bloc de grès de 2 m de haut, ses côtés parallèles aux points 

cardinaux (voir description mire sud à Portalban Bd 2, p. 95), 1,5 m au-dessus du socle un rond noir 

qui sert de cible méridienne durant le jour. La nuit ce rond noir qui sert de couvercle est ouvert et 

derrière un verre dépoli est éclairé par une lampe. La distance horizontale entre l’avant de la mire 

est le centre de la table astronomique est de 101.03 m. L’angle entre le signe de jour de la mire et le 

centre du cercle méridien de l’observatoire de Neuchâtel est de 179° 57’ 2 ‘’.  

La distance zénithale du signe de jour de la mire était trouvée à 78° 3 ‘ 4’’, celle du bord supérieur 

de la fenêtre dans la salle de chronométrage de l’Observatoire à 101° 58’ 8’’. A cette hauteur la 

lunette méridienne a été réglé pendant les mesures d’azimuts. La différence d’altitude entre ce bord 

supérieur de la fenêtre et l’axe du cercle méridien est de 1.11 m ; l’axe de rotation de l’instrument 

universel (théodolite) se trouvait à 450 mm au-dessus du pilier (table astronomique de Chaumont). 

En raison de la proximité de l’observatoire de Neuchâtel, il était prévu d’utiliser les mesures 

astronomiques habituelles à Chaumont et à Neuchâtel et encore pour des mesures polaires 

simultanées d’étoiles qui culminent près du zénith et aussi par des mesures simultanées d’azimuts. 

Des circonstances externes ont empêché la mise en place complète du programme et les mesures 

ont été réduites sans tenir compte de celles de la station de comparaison. 

Les observations susmentionnées en septembre et octobre 1887 par M.Scheiblauer avec 

l’instrument universel Repsold emprunté à l’institut militaro-géographique espagnol. La première 

réduction a été réalisée par M. Messerschmitt, la seconde par M.Schnauder. 

Les mesures angulaires de la liaison géodésique de 1887 n’étant pas totalement obtenues, il 

paraissait souhaitable d’exécuter quelques mesures d’azimuts supplémentaires, la station fut 

réinstallée en juillet 1889 par M. Messerschmitt qui s’occupa également des mesures. Ces 

observations ont été faites avec le nouvel instrument universel Repsold  (théodolithe).      
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Détermination de l’heure : 

Pour déterminer l’heure de Chaumont, 16 signaux télégraphiques espacés de 4 secondes étaient 

envoyés chaque jour à midi depuis l’observatoire à la station télégraphique de Chaumont  (ancien 

Grand Hôtel, selon A. Hirsch), ce qui permettait à M. Scheiblauer de les comparer avec le 

chronomètre Dubois, ces comparaisons  ont aboutis aux valeurs données ci-dessous, en tenant 

compte de la correction de l’horloge de l’observatoire. 

Pour les observations de 1889, M. Messerschmitt fit par la suite ses propres déterminations de 

temps. 

Les comparaisons et déterminations de l’heure ont permis les corrections du chronomètre Dubois : 
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Détermination de la latitude : 

La latitude a été déterminée par trois méthodes. Les distances zénithales de l’étoile polaire et deux 

étoiles sud (Ceti, Tauri, resp. Serpentis pr. et Aquilae) ont été mesurées matin et soir. Un certain 

nombre de paires d’étoiles proches du méridien sont mesurées simultanément à Chaumont et 

Neuchâtel et qui culminent à la même distance sud et nord du zénith durant deux soirs, tandis qu’à 

Neuchâtel un grand nombre d’étoiles ont été mesurées plusieurs soirs. Il a donc été décidé de ne 

pas évaluer les observations comme simultanées et de dériver la latitude pour chacune des 

stations. Comme troisième méthode, les passages de trois étoiles ont été observés verticalement 

sur deux soirs. 
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Mesure des distances zénithales : 

Les positions médianes suivantes des étoiles, ainsi que les positions apparentes de l'étoile polaire, 

ont été extraites de l'annuaire astronomique de Berlin, ce dernier tenant toutefois compte de 

l'aberration quotidienne. La déclinaison apparente des étoiles du sud a été calculée avec l'ajout des 

parties lunaires de courtes périodes. 
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Les observations pour déterminer la latitude et ses réductions sont rassemblées dans le tableau 

suivant : 
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Si les résultats de la dernière colonne du tableau ci-dessus sont combinés aux valeurs moyennes 

de chaque étoile, les valeurs suivantes sont obtenues pour la latitude : 
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En supposant des poids égaux pour Urs. min et les quatre étoiles du sud la constante de courbure 

des observations de sept. 14 et 16 septembre  dérivées, on obtient : 

 

Si les valeurs ci-dessus résultant des observations des étoiles individuelles sont supprimées de 

l'influence de la courbure, les quantités suivantes sont obtenues : 

 

Les deux valeurs sont équivalentes, c’est pourquoi la latitude de Chaumont est obtenue à partir des 

mesures de distances zénithales : 

                                                       

L'erreur moyenne de la hauteur du pôle par rapport à la moyenne des résultats pour un cercle 

occidental et un cercle oriental, distance zénithale mesurée, résulte des écarts des valeurs 

individuelles dans la dernière colonne du tableau principal par rapport à la moyenne journalière des 

observations. 
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A partir de là, l'erreur moyenne de la latitude peut être estimée pour les mesures de distance 

zénithale à        

Les expressions différentielles de la dépendance de la latitude sur les ascensions droites  et les 

déclinaisons des étoiles sont pour les séries d'observation individuelles :  

 

Il en résulte que pour la latitude, une élimination presque complète de l'incertitude sur la position de 

l'étoile polaire et de l’état de l’horloge. 

   

 

Observations de la verticale :  

 

La position de o1 sq. Cygni ont été tirés directement du catalogue fondamental en plus de leur 

propre mouvement. Se référer à la page 19 pour la section sur les ascension droites  moyennes et 

la déclinaison des autres étoiles.                           
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Les observations pour déterminer la latitude et les réductions, ces dernières utilisant la valeur 

approximative de la latitude sont répertoriés dans le tableau suivant :  
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Le nivellement effectué au cours des soirées d'observation a conduit aux inclinaisons suivantes par 

rapport à l'extrémité nord de l’axe : 

 

Après multiplication par cos z, la moyenne des inclinaisons incluses, qui fournit les améliorations 

suivantes en latitude pour les étoiles individuelles : 

 

Les caractéristiques finales de la latitude dans la verticale I. sont données dans le tableau suivant : 

 

De la comparaison du          de la même étoile avec la moyenne associée est obtenue 

comme l'erreur d'observation moyenne pour un passage d'étoile    ,  à partir de laquelle 

l'incertitude moyenne de la latitude dans la verticale I. est de     . 

Les équations différentielles pour la dépendance de la latitude sur les déclinaisons des étoiles et la 

latitude supposée sont: 
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Comme la latitude sur laquelle le calcul est basé ne diffère que de 0,1 "de la latitude définitive, elle 

ne nécessite aucune correction supplémentaire. 

Les équations d'erreur suivantes sont utilisées pour déterminer la collimation et l'azimut : 

 

qui, une fois résolu à l'aide de la méthode des moindres carrés, donne les valeurs suivantes : 

 

qui sont suffisamment petits pour pouvoir s'abstenir de tout autre examen. 

Les deux valeurs de la latitude de Chaumont : 

Les deux valeurs de la latitude de Chaumont: 

selon distances zénithales   47 ° 1 ' 9' ', 51 

et d'après les observations à la verticale 9.47 

s’accorde presque exactement les uns avec les autres, de sorte qu'il suit :                                        

                                          

                                   (Polhöhe : hauteur du pôle ou latitude) 

                                        _________________________ 

 

Détermination de la direction de l'azimut Chaumont-Neuchâtel : 

Le volet nord de la salle méridienne de l'observatoire de Neuchâtel servait de cible. 

Afin d'éliminer les erreurs de division, les observations ont été uniformément réparties sur le cercle 

horizontal et une série d'observations du matin et du soir a été effectuée. 

Le calcul des observations était basé sur les positions suivantes des étoiles polaires, extraites de 

l'annuaire de Berlin, en tenant compte de l'aberration quotidienne : 
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en supposant la latitude 47 ° 1 '9 ", 4 et une distance zénithale de l'objet terrestre de 101 ° 58' 8". 

En 1887, Herr Scheiblauer a observé avec l'ancien et en 1889 M. Messerschmitt avec le nouvel 

instrument universel. Les observations et leurs réductions sont présentées dans le tableau suivant : 
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Si l'on donne les moyens aux deux observateurs, pour soi-même, en suivant les observations de 

1887 sept. 22 et 23 ont le double du poids en raison du plus grand nombre de réglages, on obtient 

pour l’azimut de Chaumont à Neuchâtel (volet méridienne) : 

 

- Puisque les deux résultats sont constitués de réglages approximativement égaux, leur moyenne 

simple est prise pour l’azimut. 

Le centre de la fente méridienne est de 0,016 mètre à l’ouest et à 4,012 mètres au nord du centre 

méridien de l’observatoire de Neuchâtel, donc la centration est de -0,66'' et donc l’azimut 

astronomique de la direction de Chaumont à Neuchâtel (M.C) 180° 0' 6.91''. 

En septembre et octobre 1887, à la même époque que les premières observations sur Chaumont, 

M. Hilfiker a visé la colonne de l'instrument universel avec le cercle du méridien à Neuchâtel, afin de 

déterminer l'azimut.  

L'azimut astronomique de la direction de Neuchâtel (M.C.) à Chaumont (point géodésique) a 

ainsi été déduit de nouvelles séries de mesures à 0° 0' 6.46'' + - 0.16''. 

(Comparer avec : Délibérations de la 10e conférence générale de la mesure internationale de la 

terre à Bruxelles en 1892, page 484). 

L’incertitude moyenne des mesures azimutales sur Chaumont résulte pour 

 

de sorte que l'erreur moyenne du résultat final puisse être estimée à + -0 '', 18. 

Les équations différentielles pour la dépendance de l'azimut sur ascension droite et la déclinaison 

de l'étoile polaire, ainsi que la hauteur du pôle sont :
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La moyenne de toutes les observations aboutit à l'expression : 

 

d'où il ressort que dans la présente série des observations une élimination suffisante de l'incertitude 

sur l'emplacement de l'étoile polaire, respectivement l’interprétation individuelle de l'étoile s'est 

produite. 
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